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1981, année du grand recensement quinquennal au Canada

Au mois de juin, une armée de recen-

seurs a parcouru le Canada, jusque dans

ses régions les plus reculées, pour rejoin-

dre tous les habitants du pays: le 3 juin

était jour du recensement quinquennal.

Afin de mener à bien cette enquête, la

seule permettant d'obtenir des renseigne-

ments sur chacun des habitants du

Canada, il a fallu 39 000 recenseurs qui

ont parcouru, au total, 9,4 millions de

kilomètres carrés pour distribuer des

questionnaires à plus de 24 millions de

personnes.
Parallèlement au recensement général,

a eu lieu le recensement sur l'agriculture

qui touche les 340 000 agriculteurs du

Canada.

les transports et autres services publics
utilisent ces données pour se préparer à
répondre aux demandes futures.

Il en va de même pour les entreprises
commerciales et industrielles qui s'en ser-
vent pour déceler les marchés. En fait, les
entreprises, y compris la presse écrite et
parlée, sont les principaux utilisateurs des
données du recensement, avec 30 p. cent
des demandes annuelles. Viennent ensuite
les étudiants et les établissements d'ensei-
gnement (25 p. cent), le gouvernement
fédéral, les gouvernements provinciaux et
les municipalités (21 p. cent), les services
de santé (cinq p. cent) et les usagers di-
vers (19 p. cent).

Les données recueillies auprès des agri-
culteurs forment la base d'une statistique
agricole qui sert au contrôle de la produc-
tion alimentaire.



Dans les grands centres urbains (où se

trouvent 70 p. cent des foyers), les recen-

seurs ont livré des questionnaires qu'il
fallait remplir et renvoyer par la poste à

Statistique Canada, le 3 juin. Dans les

petits centres (30 p. cent des foyers et 98

p. cent des exploitations agricoles), les

questionnaires étaient livrés à domicile,

puis ramassés par les recenseurs. Enfin,

dans les régions éloignées (moins de 1 p.
i ) 1es a ents distri-c4

b
le

s
s
a

v

de même que les équipages et les person-
nes se trouvant à bord de navires cana-

diens le 3 juin. Les personnes à l'étranger
pour des raisons touristiques ou d'affai-
res, ont été recensées à leur domicile
habituel.

Enfin, dans les grands centres urbains,

un effort spécial a porté sur la localisation

et le recensement des personnes sans do-

micile fixe.

ent de la populaton , g
uaient, aidaient à remplir et ramassaient Historique du recensement da

questionnaire lors d'une seule visite. Le premier recensement fait au Cana

Après vérification, et ajouts si néces- remonte à 1666. Les informations recueil-

aire, les renseignements sont enregistrés lies portaient sur les 3 215 habitants de la

ur ordinateur, à l'exception des noms, Nouvelle-France.
dreses e numrosdetléphne.L 'intendant Jean Talon, à qui l'on doit

L'entrée des données se fait dans cinq ce premier recensement, pensait que les

illes: St. John's (Nouveau-Brunswick), informations recueillies devaient servir à

Shawinigan (Québec), Ottawa (Ontario), des fins autres que les impôts ou la con-

Ninnipeg (Manitoba) etSurrey (Colombie- naissance du nombre d'habitants. Les

Britannique). On prévoit qu'il faudra questions du recensement de 1666 por-

environ 2 088 100 000 de frappe sur cla- taient sur l'âge, le sexe, l'état civil, la

vier pour entrer les données sur bandes. profession. Lors d'un deuxième recense-

L'opération terminée, on aura utilisé 728 ment, huit ans plus tard, Jean Talon

kilomètres de bande. Ensuite, les ques- ajouta des questions sur le bétail et les

tionnaires seront microfilmés et les for- terres cultivées .

mulaires détruits. Entre 1666 et 1754, on mena 15 re-

Les données étant confidentielles, il censements en Nouvelle-France et neuf en

est interdit de communiquer un ren- Acadie. Chaque recensement comportait

seignement permettant d'identifier une de nouvelles questions portant sur des su-

persnne.jets tels que les récoltes, le bétail, les

personne. bâtiments, les églises, les moulins à blé,

Cas spéciaux les scieries, les armes à feu ou, encore,

Les étudiants ne vivant pas dans leur fa- les épées.

mille ont rempli un questionnaire qu'ils On vota la première Loi sur le recen-

ont reçu de leur école ou université. L'on sement du Canada 26 ans avant le début

a appliqué la même méthode pour les per- de la Confédération, ( l'époque de

sonnes qui se trouvaient à l'hôtel, dans un l'Union du Haut-Canada (Ontario) et du

motel ou sur un terrain de camping; les Bas-Canada (Québec).

propriétaires de ces établissements ont En 1867, les Pères de la Confédération

remis un questionnaire à chacun de leurs rendirent le recensement décennal obliga-

pensionnaires. toire en vertu de l'Acte de l'Amérique du

Dans les maisons de repos, les orpheli- Nord britannique.

nats, les centres de soins, les pénitenciers, Par la suite, des recensements quin-

le recensement s'est fait à l'aide des regis- quennaux de la population et de l'agricul-

tres administratifs. Le recensement in- ture eurent lieu, mais ils devinrent un élé-

cluait aussi les immigrants reçus et les ment légal permanent du système statis-

Canadiens qui étaient à bord de bateaux, tique canadien pour l'ensemble du pays

Les Archives publiques du Canada conservent de nombreux dossiers sur les recense-

ments, que l'on a microfilmés pour en assurer la conservation.

De plus, pour compléter leur collection, elles ont acquis des microfilms de recen-

sements dont les dossiers originaux sont conservés aux archives provinciales de

l'Ontario, du Nouveau-Brunswick, de la Nouvelle-Écosse, de l'Ile.du-Prince-Édouard

et d'autres régions du Canada.
En 1978, les Archives firent paraître un Catalogue de recensements sur micro film,

1825-1871 rassemblant en un seul volume toutes les informations contenues dans

les publications antérieures. Une édition revue et complétée de ce catalogue vient de

paraître sous le titre Catalogue de recensements sur microfilm, 1666-1881. On peut

se le procurer en s'adressant au Centre d'édition du gouvernement, Hull, Québec,

Canada, K1A OS9. Prix: $10 (Canada); $12 (autres pays).

e

Participation du Canada à
née mondiale de 'alimentat

L'Organisation des Nations re
l'alimentation et l'agriculture
est née d'une conférence tenue
le 15 octobre 1945, à une épo'
situation alimentaire dans le rc

lamentable. La production avai
mise aux restrictions du temPs
tandis que la distribution des i

alimentaires avait été boulevers
aléas d'un conflit mondial.

L'objectif de la nouvelle or

était alors de promouvoir le

général de ses pays membres "

tion des normes d'alimentati
niveau général de vie des poPu
leurs territoires respectifs, par
res destinées à améliorer l'effic

production et de la répartitic

ments et des productions agr

l'amélioration des conditions
populations rurales, en contribt

2

en 1971 seulement, lorsque l'on vol

Loi sur la statistique.

Projections
Selon des projections faites d'après

censement de 1976, la population de
avoir augmenté de 5,9 p. cent au

des cinq dernières années pour atte

24 338 000.
On s'attend à une baisse de i

cent de la population d'âge scolaire

cinq et 14 ans) et à une forte augni
tion du groupe d'âge de 25 à 44 ans

un gain possible de 15,5 p. cent. Od
voit une augmentation semblable d

groupe des personnes âgées de 65
plus, avec 15,3 p. cent.

Toutes les provinces devraient
naître une hausse démographique
berta venant en tête avec un ta
croissance de 14,9 p. cent et le Qutl

dernier avec un taux de 2,7 p. cent.
On prévoit un accroissement de

cent des familles avec père et mère

que le nombre de familles mon1c
tales devrait augmenter de 20,2 P

lorsque le chef de famille est un h

et de 23 p. cent lorsqu'il s'agit
femme.

Il faudra attendre l'année prC

pour vérifier ces projections. Er

selon le calendrier du recenser
chiffre de la population sera disPO'
cours du deuxième trimestre de

les données de base du recensem

l'agriculture durant le quatrième tri

I
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insion de l'économie mondiale et à
otection de l'humanité contre la

urtant, la faim, aujourd'hui encore,
le une bonne partie de l'humanité,
ix qui oeuvrent pour une meilleure
ftation mondiale sont toujours sur
d de guerre.

coup d'envoi d'une nouvelle cam-
, qui ne visera à rien de moins

teindre les objectifs initiaux de la
ine des organisations des Nations

sera donné le vendredi 16 octobre
I Journée mondiale de l'alimentation
riarquera le trente-sixième anniver-
de la fondation de la FAO. Il s'agira
nrent du début d'un effort mené au
u Planétaire pour attirer l'attention
,blic sur la gravité de la faim dans. le
le et pour trouver les moyens d'y
:i er.
>mme le disait le ministre de l'Agri-
re, M. Eugene Whelan, dans un dis-

prononcé lors de l'annonce des
tés, au Canada, de la Journée mon-

de l'alimentation: "Beaucoup de
diens ont le profond désir de parta- Les quatre principax acteurs de l'entente sur l'énergie, conclue entre le gouvernement

urs richesses avec d'autres nations de fédéral et celui de l'Alberta, rencontrent la presse. On reconnat dans l'ordre habituel:

monde, mais ils ont besoin d'y être
~ d5 ot beson d'y le ministre a/be rtain de l'Energie, M. Meî eth le perministrera de l'Aera,de

s; ils ont besoin de se sentir engagés M. Peter Lougheed, le Premier Ministre Trudeau
nnellement et de participer active- Mines etdes Ressources, M. Marc Lalonde.
à cette aide apportée à la famille des

ris....Le prix du baril de pétrole domestique gouvernement fédéral en ce qu'il a pu

Canada aura un rôle particulier à triplera d'ici cinq ans, passant de $18,75 s'assurer que les revenus qu'il retire de

ce jour-là. D'abord, parce que la à $57,75. Une telle augmentation se tra- cette industrie gigantesque suffiront pour

a vu le jour dans ce pays, grâce, en duira par une hausse de 30 cents le litre lui permettre de s'acquitter de ses propres

e Partie, aux efforts deobligations 
envers l'économie", a précisé

quele egrttéLeser . Parsn, Cette augmentation fait suite à une le premier ministre Trudeau.
qie le regretté Lester B. Pearson, uits pétroliers Voici les points saillants de cette en-
,ésidait la conférence de Québec en enetsulepide rdttrÇeavcaifcio prls

ensuite, parce que le Canada étant au Canada conclue, au début du mois,

des principaux pays agricoles, il entre le gouvernement du Canada et celui divers milieux canadiens:

rte ses ressources humaines, financiè- de la province de l'Alberta. t augmenain d $3 d i du baril
t techniques aux programmes alimen- La signature de l'enten a e u d é enain d'a in den986;

iCternationaux. Ottawa en présence du premier ministre
Canada a choisi le slogan de sa cam- du Canada, M. Pierre Trudeau, du premier litre d'essence pour les consommateurs du

e, magerpou tos, t l oganse initredelAbra M eter Lougheed, Canada d'ici la fin de 1986;
e' A manger pour tous, et il organise mnsr ei, -lsrcte uguenmn ééa

.ogramme qui permettra à tout ainsi que du ministre fédéral de l'Energ l t du gouver t fédral

'dien, comme le dit M. Whelan, de des Mines et des Ressources, M. Marc augmentero

et demtr nlmeessve aode esnhmlogue albertain, port à celles estimées par le Programme
er énergétique national rendu public il y a

nourriture et l'alimentation mon- M. Merv Leitch.
P'réen nséuene MM. Trudeau et Lougheed ont déclaré un an. Ces recettes se chiffreront à quel-

Puis d'agir en conséquence.
représentants du gouvernement que les termes de l'entente représentaient que $54 milliards d'ici à 1988;

reIt des gouvernements provinciaux, une victoire pour le Canada et une - les recettes du gouvernement aibertain

ansmes voués au développement, assurance pour la santé de l'économie augmenteront de $8 milliards par rapport

an~isations bénévoles, des groupes
Sprodut s que de au plan fédéral, tandis que l'industrie

orgnistios bnévl condsgomma- naLeofaite. ctentente a une durée pétrolière pourra compter sur $10 mil-

'et formé un organisme coordina- de iq n et un plus, dans ce liards supplémentaires d'ici à 1986;
laforé unrgnisme Parmi les do ineans extumem eu importaen de - pour la durée de l'entente, le gouver-

, la JrePr lt re omestqure la nement fédéral abandonne son intention

Le ~ ~ ~ ~ At prxd arld é de$87 sasrrqu e evnsq'l eied



mondial d'ici à 1986;
- le prix du pétrole synthétique, ou pro-

venant de sources nouvelles, ne devra pas

dépasser 100 p. cent du prix international;
- le prix du gaz naturel augmentera de

50 cents les 1 000 mètres cubes, chaque

année d'ici à 1986, et il ne pourra pas

excéder les deux tiers du prix du pétrole.

MM. Leitch et Lalonde ont annoncé

que l'Alberta reprenait son entière pro-

duction, mettant fin à la réduction de

quelque 180 000 barils par jour de sa

production, qu'elle avait décrétée pour

protester contre les mesures du budget

fédéral en matière énergétique.

Le Canada et l'implantation du

canola au Pakistan

La production de canola, oléagineux plus

nutritif et plus facile à transporter que le

colza ou la moutarde, permettrait au

Pakistan de réduire ses importations

d'huile végétale.
Durant la campagne 1980-1981, on a

donc semé environ cinq tonnes de graines,

des variétés canadiennes Towe et Candle,

dans le cadre d'un projet international

d'aide parrainé par l'Organisation des

Nations Unies pour l'alimentation et

l'agriculture (FAO).
Selon M. Keith Downey, conseiller

pour le projet et directeur adjoint de la

Station fédérale de recherches de Sas-

katoon (Saskatchewan), ce projet permet-

tra au Pakistan de répondre à ses besoins

en huile, grâce à l'ensemencement d'une

plus grande surface et à l'augmentatior

des rendements.
"Cette culture [du canola] a un avenii

prometteur dans ce pays qui a une base

agricole solide et où la demande en oléagi

neux est élevée. Des études récentes mon

trent des possibilités énormes dans l'amd

lioration des méthodes d'aridoculture

particulièrement dans le Nord du Panjal

et près des frontières du Nord-Ouest. L

canola pourrait devenir une des princ

pales cultures de ces régions", affirm

M. Downey.
Le projet, qui ne devait durer qu'u

an, a été prolongé de deux ans pour aidi
l'industrie pakistanaise à améliorer s
méthodes de commercialisation.

Le Canada a effectué un premier env

de 1 000 tonnes d'huile de canola

Pakistan pour "faciliter l'implantation
canola de production locale sur le marc

et démontrer que cet oléagineux peut di

commercialisé là où le colza prend ma

déclare M. Downey.

4

Incursions sud-africaines en Angola

Le gouvernement canadien a exprimé à

l'ambassadeur de l'Afrique du Sud, à
Ottawa, sa vive préoccupation devant les

récentes incursions de son pays en Angola,

a annoncé le secrétaire dEtat aux Affaires

extérieures, M. Mark MacGuigan.
L'ambassadeur de l'Afrique du Sud a

été informé que le gouvernement déplore

fortement cette escalade de la violence

qui ne peut qu'accentuer les tensions dans

la région et compromettre sérieusement
les négociations sur la Namibie, territoire
que les membres du groupe de contact
occidental, y compris le Canada, s'effor-
cent de faire accéder à l'indépendance. Le

gouvernement canadien souhaite que la

République d'Afrique du Sud cesse ses

incursions en Angola et évite toute nou-

velle escalade du conflit.

Indépendance de Belize

"Le gouvernement du Canada accu
avec plaisir l'annonce de l'accessioI

Belize à l'indépendance le 21 septemt

et [il] sera heureux de l'accueillir col

membre à part entière au sein du
monwealth et des Nations Unies",

claré le secrétaire d'Etat aux Afi

extérieures, M. Mark MacGuigan.
Dans une déclaration, M. MaCG

rappelle que le Royaume-Uni, I
et la République du Guatemala se

employés au cours de la dernière
à mettre au point une formule
mettant à Belize d'accéder à
pendance, tout en garantissant le
tien de relations cordiales entre

et le Guatemala.
Rappelons qu'un accord de Pr

était intervenu en mars dernier.

Les Canadiens semblent satisfaits de leur niveau de vie

Malgré l'inflation, l'augmentation des prix

et les taux d'intérêt élevés, 75 p. cent des

Canadiens sont satisfaits de leur niveau de

vie. Il y a dix ans, ce pourcentage était de

73 p. cent.
Telle est la conclusion d'un sondage

Gallup mené pendant la première semaine

de juillet auprès de 1 042 adultes de 18

ans et plus.
La question posée, lors d'entrevues me-

nées à domicile, était la suivante: "Dans

l'ensemble, êtes-vous satisfait ou mécon-

tent de votre niveau de vie?".
Le degré de satisfaction dépend de la

profession exercée. L'enquête révèle, en

effet, que les personnes qui sont les plus

SATISFAIT
75
73CANADA 1981

1971

Etudes
universitaires
secondaires
primaires

qui exercent des professions admini

ves et libérales, ainsi que les vende

les employés de bureau. Dans ces

pourcentage de satisfaction dépasse
cent.

Un autre facteur important es

des études. On note que les per

qui ont un niveau d'études secor

collégiales ou universitaires sont P

tisfaites que celles qui ont Un

d'études primaires. d
Enfin, les habitants des villes

moyenne sont plus satisfaits que cs

vivent dans les grandes villes, les
villes et les régions rurales.

MÉCONTENT NE SA'
21 4
23 4

Taille de la communauté
plus de 100 000 h. 74 23 4

entre 10 000 et 100 000 h 80 16

moins de 10 0 0 0 h. 75 21 4

Profession 4
adm./libérale 14
ventes/bureau 81 15

travail manuel 73 23

autre 69 28
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Michel Lefebvre se spécialise dans les vêtements en peau de mouton

E entrant dans l'atelier-boutique, une
Orte Odeur de cuir nous assaille. Assis à

9l grande table de travail, Michel Lefebvre
cud de Petits morceaux de cuir qui se
rnsformeront en vêtements à mesure

que les heures avanceront.
Selon Michel Lefebvre, l'engouement

Pour les choses faites à la main est de plusn Plus grand, et dans ce monde delastique et de choses éphémères, de plus
e Plus de personnes recherchent les
hases authentiques et durables.
toe Cuir, qui prend toute sa chaleur et
te Sl beauté avec les années, fait partie
Sces chose. Michel Lefebvre se dit

unev ncu que cet engouement n'est pas
gesPle mode et, qu'au contraire, les
attiré seront toujours de plus en plus

ar ces produits.
trer e fait que les gens peuvent rencon-
trava s artisans et parler avec eux de leur

l Plaît également à plusieurs, dit
pressio efebvre, car ils n'ont pas l'im-
e d'acheter quelque chose de tota-
les moupersonnel. Ils peuvent choisir
Daît aeurs et les modèles et cela leur

" t ichel Lefebvre, cette relation
gî, alement très importante et il ne

taillante Pas ailleurs que dans son atelier
tre Cuir, se creusant les méninges

tamutrouver des formes nouvelles ou des
res différentes. "Avant d'arriver a

1 rnes Ce Paire de souliers correspondant
1, thét teres de confort, de durabilité et

ai 'que, j'ai dû en fabriquer cinq ou
l rs quand j'ai réussi à sortir un

produit dont j'étais satisfait, je tremblais
comme un enfant qui découvre un nou-

veau jouet".
"Des vestes, dit-il, j'en ai fait plusieurs

centaines et cela n'a plus aucun secret

pour moi. J'ai envie maintenant de faire

autre chose, de concevoir des vêtements

complètement différents, des jupes ou

des manteaux doublés en mouton. Des

vêtements faits pour durer qui devien-

dront de plus en plus beaux a mesure

qu'ils vieilliront".
"C'est sûr que ces manteaux-la coûtent

assez cher, dit Michel Lefebvre, mais

comme ils sont faits pour durer 10 ou 15

ans, cela vaudra la peine de les acheter".
Depuis le début de l'année, le travail

de Michel Lefebvre a donc connu une



Les études canadiennes en 1980

Un document, intitulé Réflexions sur le

rapport Symons, confirme les progres im-

portants réalisés depuis 1976 dans le do-

maine des études canadiennes, aux chapi-
tres de l'enseignement, de la recherche et

des publications. Le document souligne
aussi certains noyaux de résistance.

C'est à la suite de l'intérêt considérable

suscité par les mille recommandations gé-
nérales et les 296 recommandations pré-
cises formulées dans le rapport Symons,

publié en 1976 sous le titre Se connaître,

que le secrétaire d'Etat avait demandé

d'entreprendre une étude sur les études

canadiennes.
Selon l'auteur du document, M. James

E. Page, les recommandations du profes-

seur Symons sur les études canadiennes

ont suscité la prise de mesures destinées a

résoudre certains problèmes. De plus,

elles ont provoqué une évolution des atti-

tudes dans le monde de l'enseignement,
donnant ainsi de l'élan aux études cana-

diennes dans de nombreux établissements.
Réflexions sur le rapport Symons traite

non seulement des études canadiennes au

Canada mais aussi dans d'autres pays, no-

tamment en Grande-Bretagne, en France,

en Italie, en Allemagne, au Japon et aux

États-Unis.

Agriculture et recherche énergétique

Le ministère de l'Agriculture consacrera

$2, millions à des contrats de recherche

et de développement dans le domaine de

l'énergie, au cours du présent exercice

financier.
L'Institut de recherches techniques et

statistiques du Ministère coordonnera l'at-

tribution et l'exécution des contrats.
Douze spécialistes de l'énergie met-

tront sur pied des centres de recherche et

de développement énergétiques dans plu-

sieurs stations du Ministère: à Kentville

(Nouvelle-Écosse), à Saint-Jean (Québec),

à Harrow (Ontario) et à Swift Current

(Saskatchewan), ainsi qu'à l'Institut de

recherches techniques et statistiques, a

Ottawa.
Les recherches porteront sur l'utilisa-

tion de l'énergie dans toutes les compo-
santes de la chaîne alimentaire, de l'agri-
culteur au consommateur. Les grandes

sphères d'intérêt seront les suivantes:
- économie d'énergie dans les serres, les

bâtiments agricoles, ainsi que lors des tra-

vaux agricoles et de l'utilisation d'engrais

- économie d'énergie dans la transfor-

mation alimentaire, grâce à des procédés

de déshydratation, de congélation et ther-

miques plus efficaces;
- production et utilisation de combusti-

bles liquides, notamment l'alco-essence et

les huiles canola;
- production d'énergie à partir de res-

sources renouvelables (soleil, vent, bio-

masse) et cultures énergétiques.
Outre la recherche, le Ministère exa-

minera l'impact économique de l'énergie

sur le circuit agro-alimentaire et les effets

des changements de réglementation et des

fluctuations des cours du marché ayant

rapport à l'énergie.

Une lampe de poche pour détecter
le cancer du sein

Une simple lampe de poche remplacera

peut-être, dans un avenir plus ou moins

rapproché, la biopsie ou la mammogra-

phie pour détecter le cancer du sein.

L'idée de cette méthode a été lancée

aux États-Unis il y a deux ans, mais deux

médecins de l'hôpital de Saint-Boniface

(Manitoba), les docteurs Ross Brown et

Harvey Schipper, en poursuivent l'étude

et procèdent à des essais.
La méthode est basée sur la théorie

selon laquelle la diffusion de la lumière

est différente dans le cas d'une tumeur

bénigne que dans celui d'une tumeur ma-

ligne. Elle consiste à projeter la lumiere

de la lampe de poche sur le sein, sous dif-

férents angles, et à analyser ensuite la

diffusion de la lumière à l'aide de caméras

et d'écrans de télévision.
Les docteurs Brown et Schipper

comptent examiner 3 000 femmes avec

cette méthode tout en recourant à la

biopsie et à la mammographie pour fins

de comparaison.

Verger d'essais

Une somme de $113 784 du Fonds pour

l'implantation de nouvelles cultures du

ministère de l'Agriculture sera affectée

à l'aménagement d'un verger d'essais dans

la vallée de l'Okanagan, en Colombie-
Britannique.

Au cours des cinq prochaines années,

la B.C. Fruit Growers' Association se con-

sacrera à l'établissement du verger, qui

servira à éprouver de nouvelles variétés

de ppmmes, de pêches, d'abricots, de pru

nes, de prunes à pruneaux, de cerises el

de poires.

Le gouvernement fédéral et celui
Colombie-Britannique financent ch

35 p. cent du coût du projet, la B.C.
Growers' Association assumant le

des frais.
Le Fonds pour l'implantation de

velles cultures, créé en 1973, appL

nancièrement des projets du secteur

Cette aide vise à stimuler la mise au

et l'implantation de cultures et de va

nouvelles offrant des possibilité
Canada.

Technologie canadienne au Jap

Une compagnie japonaise pourra U

sous permis, la technologie de la

canadienne Du Pont pour fabriqu

résines linéaires de polyéthylène da
usine que l'on doit construire au 1Ja1

L'accord conclu entre Du Pont (

Inc. et Asahi Chemical Industry Cc

de Tokyo, est un précédent dani!

toire de l'industrie canadienne de

duits chimiques.
La nouvelle usine d'Asahi sera

truite d'ici quatre ans. Du Pont
fournira plans et devis, ainsi qu'uI

technique pour la construction i
ploitation initiale.

Prix John H.-Chapman

L'institut canadien de l'aéronaul
de l'espace (CASI) a annoncé la 1

du Prix commémoratif John-H.-C
en technogénie des communicatio

Le prix honore la mémoire 1

Chapman que l'on considère cc

père du programme spatial can1

qui fut sous-ministre adjoint d

munications pour le programrne
M. Chapman est décédé en 1979.

Chaque année, à partir de
CASI remettra le prix aux dix

étudiants en technogénie terfli

quatrième année dans une ma'
aux communications.

Les étudiants, qui recevro"

$1 000, seront choisis dans les a
suivantes: Université Carleton
Université Concordia (Montréall
sité Laval (Québec), Universit
(Montréal), Université McMaste

ton, Ont.), Université d'Ottaw'
sité Queen's (Kingston), Univ
Waterloo, Université de Torol

l'École polytechnique de Monltr

Le prix est financé par lac

torontoise Spar Aerospace Lin"
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bsition de maisons historiques au Royal Ontario Museum

toine Hall, Montréal, James Duncan, 1850.

Val Ontario Museum présente jus- de let
30 septembre une exposition de baptis
'x illustrant des maisons histori- que:
e tous les coins du Canada. The F
s le titre, House Proud: Canadian sons i

as Seen by Nineteenth Century bien
l'exposition regroupe quelque 60 gneur

et aquarelles d'artistes, amateurs et de zi
lionnels, et constitue un véritable artiste
nage visuel des différents styles Reine
cturaux et des modes de vie de L'

le, depuis les cabanes en rondins comnT

luX grands manoirs. Toute une série noirs
m'es sont proposés: décors pitto- venir
s, Potagers ou jardins de fleurs, des ai
les urbains, maisons tranquilles à la la foi
gne, etc. Certaines des oeuvres les témoi
harmantes nous montrent les pro- canad
res se reposant sur leur domaine.

La Tante

Les éditions Prise de Parole ont publié
récemment une comédie d'un dramaturge
franco-ontarien, Robert Marinier.

La Tante raconte l'histoire de deux
cousins, Justin et Clément, qui vivent
aux dépens de leur tante, Mme Victoria
Jeanne D'Arc Marie St-Jude. L'intrigue
tourne particulièrement autour de leur
rivalité au sujet de l'héritage que leur lais-
sera cette dernière. La pièce débute avec
l'arrivée de la nouvelle gouvernante,
femme mystérieuse qui rapidement s'im-
plique dans l'intrigue.

L'auteur
Robert Marinier est né à Sudbury
(Ontario) en 1954. Il commença à faire
du théâtre avec la troupe de l'Ecole se-
condaire MacDonald-Cartier à Sudbury,
Les Draveurs. Cette troupe jouit d'une
excellente renommée au niveau provin-
cial. Il étudia ensuite à l'École nationale
de théâtre, à Montréal, où il obtint un
certificat d'interprétation en 1976. De

Kcollections
anglaise voulant que le pro-
;e faire un tableau de sa
le son manoir n'était pas très
I Canada. Cependant, en
collection Sigmund Manuel
Royal Museum des oeuvres
dix collections différentes,

mbler un nombre important
représentant des maisons

inadiennes.
ableaux, la maison n'est pas
accessoire coupé dans un
5ral ou urbain, elle est le
Pal. La plupart sont recon-
leur histoire se mêle à celle



Nouvelles brèves

Le ministère de l'Agriculture a certifié
une nouvelle variété de colza du type
canola Brassica Comprescius affichant un

rendement en graines de semence supé-
rieur de 7 p. cent à celui de la variété
Candle. La nouvelle variété, connue sous
le nom de Tobin, est le résultat de recher-
ches menées par les phytopathologistes de
la station fédérale de recherches de

Saskatoon (Saskatchewan).
La Société pour l'expansion des expor-

tations (SEE) a signé un accord de finan-
cement d'une valeur de US$13 500 000,
en vue d'appuyer une vente de
US$15 000 000 par la société de Havil-
land Aircraft of Canada Ltd., de Downs-
view (Ontario), à une compagnie britanni-

que. La transaction porte sur la vente de

deux DHC-7 (Dash-7), de matériel, servi-

ces et pièces de rechange connexes. Cette

vente porte à 25 le nombre des DHC-7
commandés, pris sous option ou livrés.

Trente-deux personnes ayant eu un

contact avec un poney enragé, à Bancroft

(Ontario), ont bénéficié d'un nouveau
vaccin contre la rage, mis au point en

France à l'institut Mérieux, et qui est plus
efficace et beaucoup moins douloureux
que l'ancien.

Le joueur tchécoslovaque Ivan Lendl a

remporté l'Omnium de tennis du Canada
en battant en finale l'Américain Eliot

Teltscher, le 17 août à Montréal. De son

côté, le duo mexicano-américain, formé

de Raoul Ramirez et Ferdi Taygan, a rem-

porté la finale du double contre deux

Américains, John McEnroe et Peter

Fleming.
Après 15 saisons dans l'équipe des

Canadiens de Montréal, le joueur de dé-
fense Serge Savard quitte le hockey.
Nommé capitaine en 1979, Savard a une

fiche de 100 buts et 312 passes.
Le nom de Terry Fox figurera l'an pro-

chain dans le Guinness Book of World
Records (Livre des records). Bien que cet
ouvrage ne comporte pas de chapitre sur
les handicapés, la photo de Terry, accom-
pagnée d'un texte relatant son marathon
à travers le Canada, paraîtra au chapitre
des courses les plus longues.

L'Association des écrivains canadiens célèbre cette année son soixantième anniversaire.

Pour marquer cet événement, l'Association a tenu, cet été à Montréal, un congrès sous le

thème de "l'humour dans la littérature". A cette occasion, l'Association a remis a

M. Roger Lemelin, écrivain et éditeur du quotidien montréalais La Presse, un parchemin

honorant sa contribution à la littérature canadienne. Parmi les personnes présentes à la

cérémonie se trouvaient, réunies sur la photo (de gauche à droite): M. Auray Blain,

directeur du planetarium Dow et président de la section montréalaise de la Société des

écrivains, M. Robert Lapalme, commissaire du pavillon de l'humour de Terre des hom-

mes, le père Edmond Robillard, professeur à l'Université de Montréal et organisateur de

la section francophone du congrès des écrivains, Mme Fanny Shelman, présidente du

comité d'organisation, M. Lemelin, Mme Carmen Milette, pro-maire de Montréal, et

M. Hugh MacLennan, écrivain qui a remporté, cetie année, le prix de l'Association pour

les oeuvres de fiction.
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La Banque royale du Canada
noncé qu'elle avait ouvert un bure,
représentation à Pékin. Le représe
résident sera M. K.K. Heng.

Les installations centrales de reci
du service des Sciences et Levés O

ques de deux régions portent à prés
nom de personnages importants de

toire du Canada. Le Laboratoire Ba
des sciences et levés marins, s

Burlington (Ontario), est baptisé ern
neur de l'amiral Henry Wolsey Ba'
personnage important de l'hydrog
au Canada, avant la Confédératic
Centre Champlain des sciences de I
à Québec, où se trouve le bureau
de la Région du Québec, porte le n

Samuel de Champlain, père de la No
France.

Le gouvernement a affecté $8 t
au Programme de subventions P
construction de bateaux de pêch

la présente année financière. C
gramme a été élargi pour accré
nombre de pêcheurs admissibles,
noncé le ministre des Pêches
Océans.

Les mises en chantier au cours
de juillet, compte tenu des facte
sonniers, représentaient un taux
de 180 800 logements pour toi

régions. Le taux définitif pour le I
juin était de 213 800.

Un contingent de 430 membre

bataillon du Royal 22e Régirner
Citadelle de Québec, commandé
lieutenant-colonel Maurice Baril d
Albert (Québec), passera six mO1s
de la force de maintien de la I:
Nations Unies, à Chypre. Le t

remplace le Régiment aéroP0

Canada, de Petawawa (Ontario), q
au Canada après six mois de s

Chypre.
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